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Conformément aux va-
leurs annoncées dans son 
credo, dont la solidarité 

internationale et la liberté d'en-
treprendre, la JCI-Libreville est 
allée dernièrement se présenter 
aux membres de l'Association 
des sourds-muets du Gabon 
(ASMG). C'était à son siège de 
La Peyrie, dans le 3e arrondis-
sement de Libreville. Et, exposer 
ses opportunités à cette couche 
de citoyens. L'on retiendra que 
ce mouvement, qui regroupe 
des citoyens actifs, vise à offrir 
des opportunités de développe-
ment aux jeunes en leur don-

nant l'opportunité de créer des 
changements positifs. Pour la 
JCI-Libreville, les sourds-muets 
du Gabon n'en sauraient rester en 
marge. Aussi, leur a-t-il été de-
mandé, pour ceux qui le peuvent, 
notamment, d'adhérer à la JCI.
Répondant à une sollicitation 
qui leur avait été faite l'an pas-
sé, la JCI-Libreville a profité de 
cette visite pour installer une 
enseigne flambant neuve au siège 
de l'ASMG. Une occasion pour 
le président de la JCI-Libreville, 
Vautrin Ekouma-Biveghe, de 
rappeler à ses hôtes la nécessité 
de venir en aide à cette catégorie 
de personnes déjà éprouvées par 
la vie.

Solidarité : la JCI-Libreville 
chez les sourds-muets de 
La Peyrie
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Les membres de la JCI et ceux de l’Association des sourds-
muets de La Peyrie devant le siège de l’association dont 
l’enseigne a été refaite par les visiteurs.
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LA communauté chrétienne 
catholique du monde, et 
celle du Gabon en parti-

culier, a célébré hier le Mercre-
di des cendres. Ce cérémonial 
religieux marquant le début du 
carême chez les catholiques n'a 
pas connu son faste habituel à 
Libreville en raison notamment 
des nombreuses restrictions 
imposées par la lutte contre le 
nouveau coronavirus (Covid-19) 
dont la seconde vague continue 
de faire des ravages à travers le 
monde.
C'est donc en petits comités que 
les chrétiens du Gabon ont pu 
assister aux différentes messes 

marquées par le rituel consis-
tant à oindre de la cendre sur 
le front des fidèles. Aussi, pour 
cette édition, qui se tient dans 
des conditions inédites, l'arche-
vêque métropolitain de Libre-
ville, Mgr Jean-Patrick Iba-Iba 
a-t-il exhorté la communauté 
chrétienne catholique du Ga-
bon à prier pour la conversion 
et le retour du Gabon à Dieu. 
" L'Évangile vécu, médité et prié 
est la seule force de libération et 
de vie. Que ce temps de carême 
nous aide à embrasser la vérité 
de Jésus-Christ et nous libère 
de nos penchants mauvais. Que 
la prière de la pénitence et le 
partage apportent un regain de 
foi, d'espérance et de charité à 
tous les habitants du Gabon ", a 

prêché le prélat gabonais avant 
d'annoncer un vaste programme 
qui prévoit, entre autres, les lec-
tures du chapelet et des séances 
d'adoration du saint sacrement.
Des activités qui, d'ordinaire, 
amènent les chrétiens à se re-
trouver plusieurs fois tout au 
long du mois de carême. Mais 
au regard de la nouvelle mesure 
prise par les autorités condition-
nant toute participation à un 
culte ou a la messe à la présen-
tation d'un test PCR négatif, pas 
sûr que les chrétiens du Gabon 
suivent avec la ferveur habituelle 
la passion du Christ.

Catholicisme : un carême à 
l'ère du Covid-19

Sveltana NTSAME NDONG
Libreville/Gabon

L’abbé Serge Patrick Mabikassa officiant la messe de Mercredi 
des cendres.
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